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II est facile de passer du cas general traite ici au cas particulier des corps qui out un seul axe optique on qui sont isotropes. A la verite, la polarisation circulaire ne s'est manifestee que dans ces deux cas speciaux, mais on ne doit pas desesperer de trouver des cristaux a deux axes qui jouissent de cette propriete, d'autant que le pouvoir rotatoire de plusieurs cristaux a un axe (chlorure de sodium, sulfate de strychnine, cinabre) avait echappe a 1'observation jusqu'en ces derniers temps.
Dans la nature la polarisation circulaire n'apparait que comme un cas particulier; dans le calcul au con-traire c'est le cas le plus general. Gela provient de la symetrie generate qui regne dans la nature, et qui fait que la constante A est egale a zero, et par consequent que les quantites d, e, f s'evanouissent; et meme, s'il n'en etait pas ainsi, ces dernieres quantites seraient com-posees de termes qui se detruiraient mutuellement par un arrangement completement symetrique. Pour cette raison la polarisation circulaire implique un defaut de symetrie, qui apparait clans le calcul comme le cas le plus general, mais dans la nature comme le cas le plus rare.
Comme resultat des recherches precedentes on voit qu'on pent seulement par un developpement plus etendu de la partie formelle de la theorie de la lumiere, c'est-a-dire des lois de la refraction et de la reflexion pour les corps isotropes et transparents, sans hypotheses dou-teuses et precisement en conservant la plus grande gene-ralite, parvenir a une theorie complete de la double refraction, de la dispersion et de la polarisation circulaire. On pourrait encore faire un pas en avant sur le chemin suivi dans ce memoire, et je 1'indiquerai en pen de mots. On a suppose que la vitesse de la lumiere